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Vers un Traité international sur la pollution par les plastiques : enjeux, options, 
positions de négociations 

 
Déclaration du groupe Familles 
 

Le présent avis arrive à point nommé alors que la France accueillera la deuxième session de 
négociations sur le traité international contre la pollution plastique fin mai 2023. Le périmètre de ce 
futur traité est ambitieux mais il en va de l’avenir des solidarités intergénérationnelles et des enjeux 
d’une consommation saine pour toutes et tous, autant de sujets d’importance pour les familles. Il a 
pour ambition de promouvoir une production et une consommation durables des plastiques 
notamment dès leur conception. Il s'agira également de favoriser une gestion écologique des déchets 
axée en partie sur l’économie circulaire. 
 
Le groupe Familles soutient dans leur ensemble les préconisations mais souhaite mettre l’accent sur 
deux d’entre elles. 
 
Placer la recherche scientifique au cœur de la gouvernance du futur traité, au travers d’un GIEC des 
produits chimiques, est un point essentiel notamment face aux enjeux sanitaires. L’exemple du 
bisphénol A est particulièrement illustratif. La recherche conduite en France a permis d’interdire cette 
substance en 2015 notamment pour les biberons des jeunes enfants. Nous avons encore beaucoup à 
apprendre sur les matières plastiques comme perturbateurs endocriniens. 
 
Seconde préconisation d’intérêt pour les familles en tant que consommatrices, la préconisation 8 
prévoit que les mesures d’interdiction doivent aussi comporter des mesures d’accompagnement pour 
éviter, au final, le développement de marchés parallèles préjudiciables notamment aux personnes les 
plus vulnérables. 
 
Un regret, toutefois, si l’avis prévoit bien une place renforcée de la société civile dans les négociations, 
le sujet de la lutte contre les pollutions plastiques mériterait une plus grande sensibilisation et 
implication de toutes et tous et notamment des jeunes générations, qui subissent déjà et subiront plus 
encore demain de plein fouet l’impact de cette pollution. L’appel à projet auprès des établissements 
scolaires et des élèves lancé par le CESE n’a pas fait l’objet d’une attention suffisante pour porter tous 
ses fruits. 
 
Le groupe Familles a voté l’avis. 


